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Pratique de la voie tibétaine 
est une série de causeries données par Chogyam Trungpa 
Rimpoché, la seule haute autorité spirituelle tibétaine à résider 
de façon permanente en Occident; il est considéré, dans le 
bouddhisme tibétain, comme la onzième incarnation du 
Trungpa Tulku. A l'issue d'une éducation longue et difficile, 
il fut initié et couronné comme héritier des lignées de Milarépa 
et de Padmasambhava. Après l'arrivée des troupes chinoises 
au Tibet, en 1959, il étudie trois ans en Inde et quatre ans 
à Oxford. Il fonde ensuite le premier centre bouddhiste 
tibétain d'étude et de méditation dans l'hémisphère occi­
dental, à Samyê-Ling, en Écosse. En 1970, Trungpa visite 
les États-Unis et décide d'y fixer sa résidence. Il enseigne à 
l'Université du Colorado. 

"Un certain nombre de voies de traverse conduisent à une 
version distordue, égocentrique, de la vie spirituelle. Nous 
pouvons nous illusionner en pensant que nous nous dévelop­
pons spirituellement, alors qu'en fait nous usons de techni­
ques spirituelles pour renforcer notre ego. Cette distorsion 
fondamentale mérite le nom de matérialisme spirituel. " 

Chügyam Trungpa 
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EN COUVERTURE 

Le Diamant-Foudre, qui se dit Vajra 
en sanscrit, et Dorjee en tibétain. 

ISBN 2-02-00-4395-5 
(édition originale : ISBN 0-8773-050-4) 

La version originale de cet ouvrage a été publiée 
en 1973 par Shambhala Publications, à Berkeley, 
sous le titre Cutting Through Spiritual Materialism. 

© 1973, Chiigyam Trungpa. 
© 1976, Éditions du Seuil pour la traduction française. 

La loi du 11 mars 1957 interdit les copies Ou reproductions destinées à 
une utilisation collective. Toute représentation ou reproduction intégrale 
ou partielle faite par quelque procédé que ce soit, sans le consentement 
de 1 'auteur ou de ses ayants cause, est ilJicite et constitue une contrefaçon 

sanctionnée par les articles 425 et suivants du Code pénal. 

à Chokyi-lodro le Marpa 
père de la lignée Kagyü 




















































































































































































































































